
Plusieurs fichiers sont attachés ensemble dans ce lot PDF.

Adobe conseille d’utiliser la version 8 (ou ultérieure) d’Adobe Reader ou d’Adobe Acrobat 
pour manipuler les documents contenus dans un lot PDF. En effectuant une mise à niveau 
vers la dernière version, vous bénéficierez des avantages suivants :  

•  Un affichage PDF optimisé et intégré 

•  Une impression aisée

•  Des recherches rapides

Vous ne disposez pas de la dernière version d’Adobe Reader ?  

Cliquez ici pour télécharger la dernière version d’Adobe Reader

Si vous disposez déjà d’Adobe Reader 8, 
cliquez sur un fichier dans le lot PDF pour l’afficher.

http://www.adobe.com/fr/products/acrobat/readstep2.html




Séminaire du Laboratoire d'Études rurales 


Université Lumière Lyon 2 


Samedi 2 février 2013 


 


Patrimonialisation et développement en Afrique de l’Ouest 
 


Des objets, des lieux et leurs hommes 


Invention des patrimoines et scénographie touristique  


(Burkina Faso) 


 


 


Par Bertrand Royer 


Docteur en anthropologie 


CREA, Lyon 2 


 


 


 La région Sud-Ouest du Burkina Faso exerce, depuis la période coloniale, une sorte de 


fascination chez nombre d’observateurs et de visiteurs étrangers. Administrateurs coloniaux, 


ethnologues, coopérants, amateurs d’art primitif, journalistes et, depuis plus récemment, 


professionnels du tourisme et du voyage organisé, nourrissent chacun à leur manière les 


imaginaires occidentaux concernant cette région rurale, fortement marquée par les religions 


animistes de la nature. 


Dans cette intervention, il s’agira de comprendre la façon dont les populations locales 


réagissent et interagissent avec les visiteurs, dans un contexte où les particularismes culturels 


régionaux sont mis en scène pour les nouveaux besoins du tourisme et du développement. 


Phénomène émergent, la mise en tourisme s’articule sur le terrain avec le phénomène plus 


ancien de la patrimonialisation. Dès lors, le patrimoine tel qu’il fut institué dans le cadre d’un 


projet muséal, lui-même initié par une ethnologue française à partir des années 1980, 


constitue aujourd’hui le décor de la mise en scène touristique. Support des croyances locales 


et dans le même temps des imaginaires touristiques, des objets, des lieux et des savoir-faire 


acquièrent progressivement un nouveau statut. Situé à l’interstice des enjeux de mémoire et de 


reconnaissance, le patrimoine vernaculaire ou ethnographique résulte dès lors d’une co-


construction, dont nous essaierons de comprendre la dynamique socio-historique au regard de 


stratégies de mise en valeur éminemment contemporaines.  
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« Le patrimoine comme ressource du développement rural. Un exemple malien » 


 Anaïs Leblon 


Post-doctorante Lahic  


A partir de l’ethnographie d’un processus singulier de mise en patrimoine au Mali, le 


classement, en 2005, de festivités de transhumance peules à la « Liste des chefs d’œuvre du 


patrimoine oral et immatériel de l’humanité de l’UNESCO », je propose de présenter les 


articulations entre patrimonialisation de l’immatériel et développement locale en examinant 


au plus près les initiatives d’acteurs (élus) et de collectifs (associations d’éleveurs). Après 


avoir présenté les enjeux du classement patrimonial et de sa réception par les populations du 


Delta intérieur du Niger dans un contexte de décentralisation et de transformation des 


pratiques agro-pastorales, je déclinerai différentes initiatives de relance de « compétition pour 


le troupeaux le plus gras », un élément clé des fêtes de transhumance ayant fait l’objet d’une 


attention patrimoniale accrue, pour souligner l’intrication d’arguments identitaires, 


économiques et politiques qui renvoient à différentes manières de définir et de promouvoir le 


pastoralisme transhumant, mais surtout de valoriser le territoire et les ressources deltaïques.  


 


Après un doctorat proposant une anthropologie politique des phénomènes de 


patrimonialisation au Mali soutenu en 2011 à l’Université Aix-Marseille au sein du Centre 


d’Études des mondes africains, Anaïs Leblon est depuis mars 2012 post-doctorante du Labex 


CAP (Création, Arts et Patrimoines) et rattachée au IIAC/Lahic (Laboratoire d’anthropologie 


et d’histoire de l’institution de la culture) où elle a engagé une recherche sur l’appropriation, 


la réinterprétation et la circulation des stéréotypes culturels peuls en Europe, notamment à 


partir de l’observation des festivals organisés par l’association Tabital Pulaaku en France et en 


Belgique. 


 


 


 





